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COMMENT lutter efficace-ment contre la violence,dans toutes ses formes, enmilieu scolaire ? Cette pro-blématique a occupé l'es-sentiel des débats aucours de la première as-semblée générale ordi-naire de l'Association desparents d'élèves (APE) dulycée Mohamed Arissanide Nzeng-Ayong, dans le6e arrondissement de Li-breville.Pendant près de deuxheures, au-delà de la

condamnation de ce phé-nomène nouveau, quitouche l'ensemble des éta-blissements scolaires ga-bonais, les participants àla rencontre ont préconisédes mesures visant à l'éra-diquer. Dès l'entame de laréunion, le proviseur a faitle point de la situationdans l'établissement dontil a la charge, qui se trouvelui aussi dans la tour-mente, de par les actes deviolences enregistrés cesdernier temps. Comme il-lustration, AlexandryIlongo Adamou a présentéà l'assistance des échan-tillons de drogues saisissur des élèves. D'où son
appel à plus de vigilance àl'endroit des parents qui,pour la plupart, se sontmontrés plus que déter-minés à aider le chef d'éta-blissement dans son

combat pour juguler lephénomène. L'exclusiontemporaire ou définitiveet la dénonciation auprèsdes Forces de l'ordre sontautant de mesures propo-

sées pour une actionconcertée.Voulant se montrer pluspragmatique dans l'action,le bureau de l'APE d'Aris-sani, conduit par SylvestreEngohang, a décidé de lamise en place, séance te-nante, d'une commissionde gestion des cas diffi-ciles. Celle-ci aura pourmission de recueillirtoutes les plaintes pourles cas d'agression et au-tres dénonciations, afin deconfondre les fauteurs detroubles. Par ailleurs, M.Engohang a décliné à l'as-sistance le programmed'activités pour l'annéescolaire en cours. Celui-ci

prévoit, sur le plan péda-gogique, l'instauration desvisites des classes sous lasupervision des conseil-lers et inspecteurs péda-gogiques, et des cours deremédiation. Sur le plan socioculturel,en plus de la chorale, lacréation d'une troupe dethéâtre, l'initiation de lafête de la jeunesse et l'or-ganisation, en fin d'annéescolaire, d'une kermesse. Enfin, sur le plan sportif,le soutien à la mise enplace des clubs sportifsdans certaines disciplinesautres que le football, etl'aménagement du sautoir.

Appel à une action concertée 
Violences en milieu scolaire/Lycée Mohamed Arissani
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Les parents d'élèves membres de l'APE venus nom-
breux ont félicité le proviseur pour son initiative.
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LA Fédération gabonaisedes échecs (FGE) organisesous la supervision du mi-nistère des Sports, un tour-noi dit de Noël du 23 au 30décembre courant au stadede l’Amitié d’Angondjè dansla commune d’Akanda.Cette compétition ouverte

à toutes les catégoriesd’"échequiers" (enfants,jeunes et adultes) est orga-nisée en partenariat avecGabon Oil Compagny etl’autorité administrative dela Zone économique spé-ciale de Nkok avec leconcours de l’Agence natio-nale de gestion des infra-structures sportives etculturelles (Anagesic).La cadence du tournoi estde 1h30 pour 40 coups et30 minutes pour conclure

la partie avec un incrémentde 30 secondes par coup. Noël étant une fête des en-fants, les organisateurs at-tendent une grandeparticipation des compéti-teurs de cette catégorie.L’objectif étant de "stimuler
et aiguiser la volonté des
enfants à qui nous donnons
des cours depuis bientôt
quatre ans", a indiqué unresponsable de la FGE etactuel champion du Gabonde la discipline.  Pour Bar-

thélémy Bongo AkandaNdjila, la FGE souhaite voirémerger un maître interna-tional, voir un grand maîtregabonais d’échec d’ici 5 à10 ans. Et ce genre de tour-noi est un tremplin tout in-diqué pour préparer deschampions. Les inscriptions débutentce vendredi et le tournoi àproprement parler s’ouvredemain à 13 heures avec laronde 1.

Le tournoi de Noël au stade d’Angondjé
Jeu d’échec
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En plus de son côté ludique, le jeu d'échecs 
façonne l'intellect et la discipline.
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